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L' f.:DUCA'(EUR 

Du tâtonnement ·mécanique . .. 
. 

. Ill 1 
au . tâtonnement .intelligent· 

Voyez une poule dans le poulailler grillagé muni d'un unil1ue portillon. Vous 
appelez au dehors en faisa11t tomber de la graine pour · faire motivation aux 
mom ements de sortie. La poule est depuis très longtemps drans ce po1,üailler ; 
il semble donc qu 'elle devra it a ller d' emblée , mécaniquemen t, au portillon. Non, 
elle tâtonne encore mécaniquement, ·en tapant du bec contre le grillage, comme 
si. e~le n'avait jamais été dans ce poulailler et si elle n e se souven ait de rfen. 

Mettez un chien dans la rnème position, en une pièce avec une upique petite 
sortie .qui lui est fa1pili~r e. Appelez da~1s ~n. sens ~pposé" à l.a sortie. Le chie:i;a, 
.-sans ta tonnement mecamque, va a vec surete a l' expen ence prealablement i;éussie 
et so1't, même si cela nécessite certains détours laborieu.x. 

Le chien est heavcoup plus sensible à l'expérien ce tâ tonnée qui semble laisser 
bea ucoup plus vit e, en lui, une trace sûre et indélébile, qui suscite le comporte­
mem ul térieur. Nous disons que le chien est plus intelligent que la poule. 

Sil est exact que ·cette perméabilité à l'expérience donne la mesure de l'intel­
ligen ce. nous pomTion s, on le voit., établir .une nouvelle écl!elle de l'intelligence, 
profonde, simple et définitiv e. . . . 
. . Nous ne voulons pas tirer tr op hâtivement · les conclusions '. de l'enquête en cour!!' 
que n ous demandons n nos opservateurs de poursuivre très soigneusement. 

Plusieurs d' entre eux u ou::; u rn. ue,1d. raie pan enu· à ce suj et des notations 
très précises, qui conohoreu t nos observa tions : _Mme Delâge (Charen te) a m ême 
~ssayé d'établir expérimenta lemen t l' esca lier de l' expérience dont n ous avons 
pa rlé à propos de la montée d 'un ~scalier par son petit enfant. 

Mais Mme F age nous soumbl un cas : « Je voudrais r eprendre, dit-elle; les 
1)Xe1nples de Mme Léris, de I\Ia l'seilte, pa rce que ma fill e, dan s les mêmes circons­
ta,nces, n'a pas du tout réagi comme Nicole Séris. 

« Mireill e a mar ché à 14 mois. Lorsqu' elle a voulu s'.asseoir sur sa petite 
cha ise, ce fut bien simple : elle a d'abord t ransporté sa chaise à l' endroit qui 
lui convenait et elle s 'est assise. Comment elle s'est assise : en r eculant. Mrais 
elle a .adopté tout de s uite deu.'X faço ns : soit en r eculant, soit en ten ;rnt le bras 
du faut euil. Mais je VOlJ S assu!'e qu'elle n 'a jamais r â lé son coup. » 
· Nous n e croyons pas qu e ce soit exact. Cette obsel'va tion doit être r efaite par 

quelque ca marade pour voir si vra iment un enfant peut ·ainsi acquérir une techni­
que pour s'asseoir, san s tàtonnernent , « sans r â ler son coup ». Je crois que la 
cama!'a cie n' a pas eu l' occasion de voir et de noter les tâtonnements qui, n a tu­
rellement, peuvent être rapirl es et vite dépassés pa1· la r éussit e. J e dis qu e cette 
r éussite bl'U SCj1le est impossible, puisqne nous tàtonn ons n ous-mêmes qu and il 

.s 'agit de s'asseoir à r eculou s sm· u.ne chaise. Qu e Mme F age fasse l' expérience 
elle-même. D' ailleurs si ln. fill ette tien t le bras du faut euil, c'est qu' elle ne se 
sent pas encnl'e en sécurit é, et cet appui est bel et bien un tâ tonn ement. La fil­
lette a pprendra à s'asseo ir sa ns tenÎl' le bras. 

En somme, l'obser vatl'i ce n' a pas suffisamment noté les pl'ocessus int ermé­
diaires. L'affaire est d' importance, ca r il s'agit de savoir si on peut réussir« sans 
jamais r â ter son coup » ou si n otre loi du tâtonnement est bien permanente et 
universelle. 
· " <<' Ver s 16 mois, écrit en core Ivlrne Fage, Mireille, un beau jour, a manifesté 
le désir de tenir sa cuillère. F o1t bien ; je la lui donn e à demi pleine. Que pensez­
vous qu'.elle a fait' ? Elle a mis la cu illèr e cl.an s la bouche, tout s implement, sans 
toucher ni nez, ni menton, et pa r la pointe encore. Et, depuis; elle mange ainsi, et 
n~ se salit presque jamais. » 

Nous r épondrons qu' à 16 mois, il ne s'agit plus là d'expéri en ce tâtonnée mais 
-d'utilisa tion, pour la manœuvl'e de la cuiller, d 'expéri en ces tâtonnées antét·ieures 
qui ont permis la maîtrise de ces mouvements. Car ce n' est pas à Hi mois qu'un 
~nfant s'essaye ·à porter un obj et à sa bouche ; il commen ce prescllle à la nais­
sance quand il s 'essaye - et avec quel obstiné tâtonnement - à sucer sa main. 
La manœuvr~ de' la cuiller est tout simplement un acte plus complexe mais dont 
1à réussite suppose les expéri en ces antéri eures. . 

Il est profondément ètonn ant d' ailleurs que ce n e soit qu' à 16 mois que 
Mireille s'essaye à manger à la cuiller. Les observations antérieures montrent 
qu'il. y 'a là erreur du milieu qui n'a pas permis à l' enfant de poursuivre norma-· 
1emerit ces exp~rien ces. Ell e attend que ses pare11ts .agissent pour elle. Il y aura. 
là à considérer plus tard la question des recours-barrière, dont nous expliquerons 
prochainement le principe. 
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L'EDVCATEl!IR 

Pour l'instant, donc, nous demandons à nos collaborateurs de s'appliquer à . 
'~érifier l'exactitude et l'universalité du principe d'expérience tâtonnée : 
·1° Dans les diverses acquisitions mécaniques : gestes, marche, grimper, siège, etc. 
e0 Dans l'acquisition du langage : en notant très soigneusement l'usage et l'im-... 

portance des mots employés comme outils. 
'41° Dans l'évolution du dessin et de l' écriture (voir le processus indiqué dans la 

B.E.N.P. : Méthode Nntu.reUe de Lecture. 
Une 2° circulaire sera adressée incessamment aux observateurs. Faites-vous . 

.:Inscrire. Vous en bénéficierez directement par l'amélioration directe de votre 
comportement avec les enfants - indirectement par les progrès sûrs de notre.- · 
t>édagogie. 

Communiquez-nous tous documents graphiqu.es ou photographiques : photos, .. 
~criture, dessins, etc ... Notez les documents à retourner. Nous en pr:endrons copie 
41t vous les rendrons. 

Mais n'oubliez pas d'indiquer sur chaque feuillet : nom et adresse, âge de 
l'enfant, et mentions diverses. 

f 

J'ai une classe plus nombreuse que celle avec 
~ui nous correspondoI)s et quelques enfants 
n~ont pas de camarade correspondant. Qui pour­
rüt compléter ? (pour une fille 12 ans, F.E. et 
quatre C.M.). - PIAUGÉ, Vineuil par Monthpu­

·~er (Loir-et-Cher). 
.. 
** 

Quel- camarade pourrait trouver une correspon-
âante 16-18 ans, Côte d'Azur, pour cours d'a­
dultes ? - PIAUGÉ, Vineuil par Monthou-sur­
cher (Loir-et-Cher) . 

• 
** 

Serais heureux recevoir de collègues, à titre 
de prêt, Ire et 2° années de la Revue du Ciné­
ma éducatif : « Films et Documents >>. 

R. COSTE, 5, rue de !'Escarène, Nice. 

* ** 
Qui pourrait nous fournir une photo nette d e 

moissonneuse-batteuse pour l'illustration d'une 
B.J". ? L'envoyer à la C.E.L., merci 1 • 

* * * 
Nous avons un ciné 35 rr /m muet. Or, il 

~·aïate que de vieux films. Qui pourrait indi­
quer ce que l'on peut faire ? 

GUIDEZ, Airvault (Deux-Sèvres). 

• *. 
Recherche Nardigraphe occasion, état neuf. 

GUIDEZ, AiTvault (Deux-Sèvres). 

* ** 
Qui pourrait m'indiquer le moyen de rénover 

4c la pâte à modeler devenue sèche et cassante ? 

BOJ!LOT, institut., St-Antoine (Doubs). 
* * * 

Vends, cause double emploi, deux casses pa-
'7Îsiennes très bon état. Le Neuthiec, école laïque, 
Crossac (Loire-Inférieure). 

* * * 
Qui pourrait me « tuyauter » sur enseignement 

' moderne • à appliquer en lettre-histoire au 
C.C. So, 4" et 3<i) ? - Vincent Mondoloni, C.C. 
-de Khouribga (Maroc). 

• • • 

C. F. 

Pour un travail coopératif, Bounichou, à St­
Front d'Alemps (Dordogne), demande une ph<>­
to ·caractéristique d'un paysage à marée basse· 
et la même vue à marée haute. 

* * .. 
B.T. ; BATTAGE DES CÉRÉALES· 

Arrivé au terme du travail que j'avais entre­
pris sur le battage des céréales, je me plais &. 
rendre hommage aux nombreux et excellents 
camarades qui ont bien vouht faciliter ma tâche 
par l'apport d'observations personnelles, de pho­
tos, des textes d'archives ou cle travaux d'élè­
ves. Je tiens à remercier tout particulièrement : 
Mmes Marie! (Loir-et-Cher), Audureau (Giron­
de), Ravel (Marseille), Gay (Basses-Alpes), Mlle­
Œivier (Yonne), Mil., Calba (Moselle), MM. Pas­
torello (Var), Thomas (Finistère), Fourcade (Hte­
Garonne), Maur (Hte-Marne), Bétrémieux (Nord), 
Delâge (Charente), Rousseau (Seine-et-Marne)~ 
Jacquin (Doubs) , Raël Sainte-Croix (Dordogne), 
Couvert (Oran), Avenas (Isère), Le Fur (Côtes­
du-Nord). 

* " . DECHAMBE (Vienne). 

Centre d'Entraînement aux M.E.A. 
- Stage d'information sur !'Education Nouvelle, 

du 7 au 17 mai. . 

- · Staga d'initiation artistique, du 24 janvier aœ 
2 février. 

Se renseigner au siège : 6, rue A. de La. 
Forge, Paris-17°. 

* * * 
N 0 US A V 0 N S R E Ç U ·: 
Emr. BoURREl,IER ; Nos demeures, Comment 

on les btitit (par René CI.;zier). - Le secret de 
l'ile d'Or (par Léone Mahler). . 

~ Le 6'rvznt: C. FREINET. 

lmp. t'EGITNA, 27, rue Joan~Jau.rèa - CANNES. 


